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les sept règles 
d’or pour réussir 
un ensilage 
de qualité

V a l a C t a

Les frères Beauchamp sont préoc-
cupés par l’état de l’ensilage servi à 
leurs vaches : ça chauffe, l’odeur est 
anormale… pourquoi? Voici quelques 
pistes de solutions.

1. récoltez au bon staDe
Quel que soit le mode de conserva-

tion, il n’améliore jamais la qualité du 
fourrage. Il faut donc récolter au stade 
optimal. Pour les vaches en lactation, 
récoltez les fourrages aux stades fi n 
montaison-début épiaison pour les 
graminées et bouton-début fl oraison 
pour les légumineuses. 

2. préparez-vous 
aDéQuatement
Un chantier d’ensilage, ça ne s’im-

provise pas :
• Planifiez sur papier toutes les 

étapes du chantier afi n de prévoir 
les machines et la main-d’œuvre 
nécessaires.

• Éliminez les restes de vieil ensilage 
pouvant contenir des moisissures.

• Vérifi ez si le silo est toujours bien 
hermétique, réparez les fi ssures.

• Ajustez la faucheuse et le condition-
neur en fonction du système utilisé. 
Par exemple, il est inutile de condi-
tionner l’ensilage d’un jour. Dans 
tous les cas, vos appareils doivent 
faire des andains larges (80 % de la 
largeur de fauche) afi n de minimiser 
le temps passé entre la fauche et la 
mise en silo.

• Aiguisez et ajustez les couteaux de 
la fourragère pour en optimiser l’ef-
fi cacité (réduire le carburant requis) 
et pour faire une coupe nette, ce qui 
permet un meilleur tassement de 
l’ensilage et le rend moins poreux.

• Calibrez l’applicateur pour additifs.

3. travaillez proprement
• Ajustez la hauteur de fauche à 

10  cm et plus afi n de ne pas intro-
duire de terre contenant des bacté-
ries indésirables.
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stade montaison-début épiaison
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• Ajustez le râteau afi n d’éviter l’in-
troduction de terre (ce qui pourrait 
amener des bactéries indésirables 
qui nuiraient à la fermentation).

• Respectez un délai minimal de 
28  jours entre l’application de 
fumier et l’ensilage.

4. récoltez au niveau 
De matière sèche 
recommanDé
Peu importe le système choisi, il 

est préférable d’éviter les extrêmes et 
d’ensiler au niveau de matière sèche 
recommandé (Tableau 1). Ainsi, il 
faut éviter d’ensiler les graminées à 
moins de 30 % de matière sèche (MS) 
alors qu’on ensilera les légumineuses 
à 35 % de MS et plus. En revanche, si 
l’herbe est trop sèche, la masse ne se 
consolidera pas bien et emprisonnera 
beaucoup d’oxygène, ce qui risque 
d’entraîner une production de chaleur 
excessive dans les jours suivant la 
mise en silo.

Dans le cas des silos verticaux 
(Tableau 2), ce sont la hauteur et le dia-

luzerne stade bouton-début fl oraison

mètre qui détermineront à quel niveau 
de matière sèche il est préférable 
d’ensiler. Cela assurera un tassement 
optimal tout en évitant les pertes par 
écoulements qui peuvent diminuer la 
vie utile des silos.

les grosses balles : un cas spécial…
Dans le cas des grosses balles 
(rondes ou rectangulaires), l’ab-
sence de hachage fait que la fer-
mentation est plus lente et moins 
intense. Si on ensile trop humide, la 
baisse du pH ne sera pas suffi sam-
ment rapide et intense pour prévenir 

Niveaux de matière 
sèche recommandés
SILO HERMÉTIQUE : 50-55 %

SILO VERTICAL : 35-50 %

SILO HORIZONTAL : 30-35 % 

GROSSES BALLES : 40-50 %

tableau 1
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le développement des bactéries indésirables 
(clostridium, entérobactéries). Il faut donc ensiler 
aux alentours de 50  % de MS. Toutefois, ce sys-
tème permet également d’enrober des balles à 
des niveaux de MS plus élevés. Rappelez-vous 
toutefois que ces balles de foin humide (>60 % 
de MS) seront plus sensibles à l’entrée d’air dans 
le silo et devront être consommées rapidement. 

5. éliminez l’oxYgène rapiDement
Lors de la mise en silo, une quantité plus ou 

moins grande d’oxygène sera introduite. Cette 
quantité dépendra de la vitesse de remplissage 
et de la vitesse de fermeture du silo. Après la 
fermeture, ce sont les plantes qui devront res-
pirer cet oxygène afi n de la transformer en gaz 
carbonique. Il faut donc ensiler des plantes jeunes 
qui respirent activement.

À la réouverture du silo, il faut empêcher l’en-
trée d’air à l’intérieur de la masse. C’est pourquoi 
il faut bien hacher l’herbe pour assurer une bonne 
compaction. De plus, dans le cas du silo vertical, 
il est souvent recommandé de hacher (Tableau  3) 
plus fi nement pour s’assurer que le souffl eur et 
le désileur fonctionnent bien. 

encore un cas spécial pour les grosses balles 
Comme mentionné précédemment, les grosses 
balles ne sont pas hachées, ce qui fait que la 
fermentation est plus lente et moins intense. 
L’arrivée sur le marché des systèmes de hachage 
de type Roto Cut permet de réduire la taille des 
particules et d’augmenter la densité des grosses 
balles. Ceci entraîne généralement une améliora-
tion de la fermentation et une légère diminution 
des pertes de MS.

EnsilagE 101
Le principe de l’ensilage repose sur le stockage de l’herbe 
en absence d’air, dans un contenant étanche et sur 
l’acidifi cation rapide et effi cace de la masse. Cette 
acidifi cation est assurée par les bactéries lactiques 
présentes sur l’herbe lors de la mise en silo. Celles-ci 
transformeront les sucres de la plante en acides organiques : 
acide lactique, acétique et autres. 
Le processus se déroule en trois phases :

1. PHASE AÉROBIE 
• Il y a présence d’air.
• Débute dès la fauche et peut durer quelques heures 

jusqu’à plusieurs semaines. Se termine quand l’air 
dans la masse de fourrages a été épuisé.

• Il y a augmentation de la température, idéalement entre 
20  °C et 32 °C. Si la température atteint 48 °C, il y a 
 caramélisation. Cette dernière entraîne une baisse de 
la digestibilité des protéines.

2. PHASE FERMENTATION
• Débute dès que l’air dans la masse de fourrages 

a été épuisé.
• Provoque l’éclatement des cellules.
• Plusieurs microorganismes peuvent se développer, 

mais seules les bactéries lactiques sont souhaitables.
• Pour empêcher les entérobactéries, les clostridiums 

et les levures de se développer, il faut :
 - une baisse rapide du pH
 - une augmentation de la MS (préfanage)
 - un maintien de l’absence d’air

3. PHASE DE STABILITÉ ANAÉROBIE
• La température de la masse de fourrages est retournée à 

la normale, dans le voisinage de la température ambiante.
• Il y a une faible activité microbienne.
• Il y a une augmentation possible du pH si le pH de 

stabilité n’a pas été atteint.

MS minimale requise pour éviter 
les écoulements en silo tour
Hauteur (pi)           Diamètre (pi)

  18 20 24 30

 50 30 34 37 38

 60 33 37 39 40

 70 35 40 41 43

Source : Pitt et Parlange, 1987

Longueur théorique 
de hachage
Ensilage d’herbe  1/2 po

Ensilage de maïs 3/8 po

Ensilage de maïs avec 
rouleaux craqueurs 3/4 po

tableau 2

tableau 3
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6. maintenez l’étanchéité
Dans tous les cas, il est primordial 

de fermer le silo le plus rapidement 
possible afi n d’arrêter l’entrée d’air. 
Par la suite, il faut inspecter les silos 
régulièrement et utiliser un ruban 
adhésif pour bloquer les trous dans 
le cas des silos-couloirs, silos tubes et 
grosses balles.

7. reprenez une Quantité 
suffisante
L’ensilage n’est jamais mort! Le pro-

duit se conservera bien tant qu’il sera 
en absence d’air. Toutefois, lorsque 
nous réintroduisons de l’air à l’ouver-
ture du silo, le matériel recommence 

Pour voir cet épisode du défi  des fourrages chez les frères Beauchamp 
en vidéo : http://youtu.be/JJGq_VXrNRM 

lE défi dEs frÈrEs BEaucHamp… 
JusQuE dans lE silo!

Pouah… 
Maudit, ça sent 
pas bon ça!

Pourtant… 
avec le plastique 
qu’on a mis… 

Moi, je pense 
que le problème 
c’est la meule…

SNIF
SNIF

à fermenter. Il faut donc s’assurer 
de reprendre une quantité suffi sante 
d’ensilage tous les jours et de travailler 
de la bonne façon en maintenant une 
face de silo qui soit la plus lisse pos-
sible afi n d’empêcher la détérioration 
de l’ensilage. 

La quantité à reprendre changera 
en fonction de la saison. L’hiver, 
lorsqu’il fait froid, on peut se per-
mettre de reprendre un peu moins 
d’ensilage (10  à 15 cm/jour) qu’en 
été (20 à 30 cm/jour) lorsque les tem-
pératures sont plus élevées et que 
les microorganismes présents dans 
 l’ensilage recommencent à travailler 
très rapidement. n


